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Pas mal, ce cours  
d’arts plastiques, 

mais je préfère jouer 
dehors ! Tu viens ?

Attends, ne bouge pas. 
On dirait…

MES BOBETTES ?

Hein ? Qu’est-
ce qu’elles 
font ici ?!

Euh… Gab !  
Ton pantalon…
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Aïe ! Aïe ! Aïe ! Vite ! 
Allons dans un coin plus 

discret.

Tu joues au magicien ou quoi ?  
As-tu un as dans ta manche, en plus ?Tiens,  

cache-moi  
ça. Je me suis levé en retard. J’ai 

dû mettre mon jeans d’hier sans 
remarquer qu’elles y étaient 

encore !

Tu dis ça parce  
que tu es mon ami. Imagine 

si la nouvelle se répand 
et que Thomas se moque 

encore de moi.

Calme-toi,  
c’est juste  

drôle.



On ne veut pas 
tout savoir de 

toi, t’sé !

Zut ! Thomas-qui-se-
pense-le-meilleur et 

sa bande de moutons 
moqueurs !

Hé, crétin ! C’est 
quoi l’idée de montrer 
tes bobettes à tout 
le monde ? Les as-tu 
apportées pour qu’on 
les lave à ta place ?
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Euh… Crois-tu vraiment 
que j’ai fait exprès ? Quelle audace,  

quel homme !

Tu me fais rire,  
Bobette-man !

Moi, mes bobettes sont 
chics et chères ! Le genre 

que tu n’auras jamais, 
pauvre gars !

Ben là ! Euh…

Si tu en es si fier, tu n’as qu’à 
les montrer, toi aussi !

De quoi  
elle se mêle, 

elle ?
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Tu sais que des moments gênants, ça peut  
arriver à tout le monde… même à toi et  

tes bobettes chics ?

Oh là, on  
se calme !

Lâche mon ami et  
trouve-toi une vie, champion !

Ignore-le, Gab, il ne dit que des 
niaiseries. Viens, on a autre chose 

à faire que d’écouter cet idiot !



Hi ! Hi ! Je serai 
toujours ta garde 

du corps, Gab !

J’y vais déjà samedi pour une 
compétition de ski acrobatique. 
Je vais demander à mes parents 

si je peux me joindre à vous !

Tu viens,  
Emma ? On va 

encourager Gab !

Avec plaisir !  
Vous pouvez  

compter sur moi !

Je sais comment te 
changer les idées ! Un 
peu de ski en fin de 

semaine ?

Mon père a loué  
un chalet près des 
pentes de ski.  
Tu veux venir  
avec nous ?

On est là,  
ça va aller.



Gab dans sa  
chambre, songeur.

Je ne serai jamais 
capable de répondre à 

Thomas… Il a peut-être 
raison, je suis nul !

Je vous  
apporte des  

glaçons,  
maître.

Ma  
limonade  
est tiède.

Je pourrais en faire mon serviteur.

Dégage,  
minus !

Au 
secours !

Si j’étais plus musclé,  
il se sauverait de moi…

Tais-toi,  
minable !

J’aimerais lui  
répondre avec plus 

d’assurance…

                            Pourquoi 
                            je fige 
                chaque fois que 
                Thomas m’humilie ?




